
Groupe Samuel 

La prochaine soirée de prière aura lieu le jeudi 7 octobre à 

10h, chez Marie-Claire Mercier. 

 

Scouts d’Europe 

Le samedi 9 octobre, un important groupe de Scouts 

d’Europe (150 à 200 !) se joindra à la messe de 18h à l’église 

Ste-Croix et l’animera. 

 

Messe des familles en extérieur 

Une messe des familles sera célébrée le dimanche 10 

octobre à 11h15 dans le jardin du monastère des 

bénédictines. N'oubliez pas vos coussins pour vous asseoir. 

En cas de pluie, la messe se déroulera à l’intérieur du 

monastère. 

Il s'agit d'une messe supplémentaire. La messe habituelle de 

11h15 aura bien lieu à l'église St-Étienne par ailleurs. 

 

Marche pour le climat 

À la veille de la COP26 et d’un important sommet européen, 

mobilisons-nous pour l’urgence climatique. 

Avec Action Vivre ensemble 

Dimanche 10 octobre de 14 à 17h 

Rendez-vous à Bruxelles Nord à 13h 

Infos : https://backtotheclimate.be/ 

 

Conférence EsP’R 

L’euthanasie, volonté de vivre et de mourir 

par le Pr Dominique JACQUEMIN 

le jeudi 7 octobre à 20h 

au mémorial Kongolo à Chastre (Rue du Couvent) 

Le Pr Jacquemin présentera l’actuelle législation relative à 

l’euthanasie en Belgique, ses enjeux éthiques, son intérêt et 

ses difficultés. Si elle est avant tout une demande d’en finir, 

elle peut représenter également – et c’est un paradoxe – une 

volonté de « rester le vivant que l’on était ». 

PAF : 5€ 

Infos : https://www.up-chastre.be 

 

 

 

 

 

 

(Suite) bureautique ». Nous devons trouver les mots, les 

motivations et les témoins qui nous aident à toucher les fibres 

les plus profondes des jeunes, là où ils sont le plus capables 

de générosité, d’engagement, d’amour et même d’héroïsme, 

pour les inviter à accepter avec enthousiasme et courage le 

défi du mariage. (« Amoris laetitia – La joie de l’amour » du 

pape François) 

 

La vraie aventure de vie, le défi clair et haut n’est pas de fuir 

l’engagement mais de l’oser. 

Libre n’est pas celui qui refuse de s’engager. 

Libre est sans doute celui qui ayant regardé en face la nature 

de l’amour – ses abîmes, ses passages à vide et ses jubilations 

– sans illusions, se met en marche, décidé à en vivre coûte 

que coûte l’odyssée, à n’en refuser ni les naufrages ni le 

sacre, prêt à perdre plus qu’il ne croyait posséder et prêt à 

gagner pour finir ce qui n’est coté à aucune bourse : la 

promesse tenue, l’engagement honoré dans la traversée sans 

feintes d’une vie d’homme. (« Éloge du mariage, de 

l’engagement et autres folies » de Christiane Singer) 

 

RivEspérance : 

Vendredi 8 et samedi 9 octobre à Louvain-la-Neuve 

Programme :  

Vendredi à 20h : conférence sur « L’urgence d’un autre 

monde. Des idées aux actes » 

Samedi 

8h-9h15 : Petit déjeuner solidaire Oxfam 

8h30 : Louanges du matin 

9h30-12h30 : Table ronde RIVx, avec Adélaïde Charlier de 

Youth for climate, Elena Lasida, sociologue, Véronique 

Margron, théologienne et Étienne de Callataÿ, économiste 

12h30-14h : Repas préparé par La Ferme de Froidmont 

Insertion 

14h-17h30 : Ateliers-débat autour de la transition 

écologique, culturelle, spirituelle, socio-économique, 

politique, ecclésiale, anthropologique et éthico-morale 

18h : Temps de partage festif à St-François 

20h : Repas convivial à l’Aula Magna, préparé par La 

Ferme de Froidmont Insertion 

Infos et inscriptions : https://www.rivesperance.be 

 

 

 

 
 

27ème dimanche du Temps Ordinaire : 2-3 octobre 2021 

 

Année Famille Amoris Laetitia 

33. « Les tensions induites par une culture individualiste 

exacerbée, culture de la possession et de la jouissance, 

engendrent au sein des familles des dynamiques de 

souffrance et d’agressivité ». Je voudrais ajouter le rythme 

de vie actuel, le stress, l’organisation sociale et 

l’organisation du travail, parce qu’ils sont des facteurs 

culturels qui font peser des risques sur la possibilité de choix 

permanents. (…) 

34. Si ces risques en viennent à affecter la conception de la 

famille, celle-ci peut se transformer en un lieu de passage, 

auquel on a recours quand cela semble convenir, ou bien où 

l’on va réclamer des droits, alors que les liens sont livrés à la 

précarité changeante des désirs et des circonstances. 

40. « Au risque de simplifier à l’extrême, nous pourrions dire 

que nous vivons dans une culture qui pousse les jeunes à ne 

pas fonder une famille, parce qu’il n’y a pas de perspectives 

d’avenir. Par ailleurs la même culture offre à d’autres tant 

d’options qu’ils sont aussi dissuadés de créer une famille ». 

Dans certains pays, de nombreux jeunes « sont souvent 

induits à repousser leur mariage pour des problèmes 

économiques, de travail ou d’études. Parfois aussi pour 

d’autres raisons, comme l’influence des idéologies qui 

dévaluent le mariage et la famille, l’expérience de l’échec 

d’autres couples qu’ils ne veulent pas risquer de vivre à leur 

tour, la peur de quelque chose qu’ils considèrent comme trop 

grand et trop sacré, les opportunités sociales et les avantages 

économiques qui découlent de la simple cohabitation, une 

conception purement émotionnelle et romantique de 

l’amour, la peur de perdre leur liberté et leur autonomie, le 

refus de quelque chose qui est conçu comme institutionnel et 

(Suite verso)   

https://www.up-chastre.be/
https://www.rivesperance.be/


Lecture du livre de la Genèse : « Tous deux ne 

feront plus qu’un » (Gn 2, 18-24) 

 

Le Seigneur Dieu dit : « Il n’est pas bon 

que l’homme soit seul. Je vais lui faire une aide qui 

lui correspondra. » Avec de la terre, le Seigneur 

Dieu modela toutes les bêtes des champs et tous 

les oiseaux du ciel, et il les amena vers l’homme 

pour voir quels noms il leur donnerait. C’étaient 

des êtres vivants, et l’homme donna un nom à 

chacun. L’homme donna donc leurs noms à tous 

les animaux, aux oiseaux du ciel et à toutes les 

bêtes des champs. Mais il ne trouva aucune aide 

qui lui corresponde. Alors le Seigneur Dieu fit 

tomber sur lui un sommeil mystérieux, et l’homme 

s’endormit. Le Seigneur Dieu prit une de ses côtes, 

puis il referma la chair à sa place. Avec la côte 

qu’il avait prise à l’homme, il façonna une femme 

et il l’amena vers l’homme. L’homme dit alors : 

« Cette fois-ci, voilà l’os de mes os et la chair de 

ma chair ! On l’appellera femme – Ishsha –, elle 

qui fut tirée de l’homme – Ish. » À cause de cela, 

l’homme quittera son père et sa mère, il s’attachera 

à sa femme, et tous deux ne feront plus qu’un. 

     

 

Psaume : Que le Seigneur nous bénisse tous les 

jours de notre vie ! (cf. Ps 127) 

 

Heureux qui craint le Seigneur 

et marche selon ses voies ! 

Tu te nourriras du travail de tes mains : 

Heureux es-tu ! À toi, le bonheur !  

 

Ta femme sera dans ta maison 

comme une vigne généreuse, 

et tes fils, autour de la table, 

comme des plants d’olivier. 

 

Voilà comment sera béni l’homme qui craint le 

Seigneur. 

De Sion, que le Seigneur te bénisse ! 

Tu verras le bonheur de Jérusalem tous les jours 

de ta vie, 

et tu verras les fils de tes fils. Paix sur Israël. 

 

 

 

Lecture de la lettre aux Hébreux : « Celui qui 

sanctifie et ceux qui sont sanctifiés doivent tous 

avoir même origine » (He 2, 9-11) 

 

Frères, Jésus, qui a été abaissé un peu au-

dessous des anges, nous le voyons couronné de 

gloire et d’honneur à cause de sa Passion et de sa 

mort. Si donc il a fait l’expérience de la mort, c’est, 

par grâce de Dieu, au profit de tous. Celui pour qui 

et par qui tout existe voulait conduire une 

multitude de fils jusqu’à la gloire ; c’est pourquoi 

il convenait qu’il mène à sa perfection, par des 

souffrances, celui qui est à l’origine de leur salut. 

Car celui qui sanctifie et ceux qui sont sanctifiés 

doivent tous avoir même origine ; pour cette 

raison, Jésus n’a pas honte de les appeler ses frères. 

 

 

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc : « Ce 

que Dieu a uni, que l’homme ne le sépare pas ! » 

(Mc 10, 2-16) 

 

En ce temps-là, des pharisiens abordèrent 

Jésus et, pour le mettre à l’épreuve, ils lui 

demandaient : « Est-il permis à un mari de 

renvoyer sa femme ? » Jésus leur répondit : « Que 

vous a prescrit Moïse ? » Ils lui dirent : 

« Moïse a permis de renvoyer sa femme à 

condition d’établir un acte de répudiation. » Jésus 

répliqua : « C’est en raison de la dureté de vos 

cœurs qu’il a formulé pour vous cette règle. Mais, 

au commencement de la création, 

Dieu les fit homme et femme. À cause de cela, 

l’homme quittera son père et sa mère, il s’attachera 

à sa femme, et tous deux deviendront une seule 

chair. Ainsi, ils ne sont plus deux, mais une seule 

chair. Donc, ce que Dieu a uni, que l’homme ne le 

sépare pas ! » De retour à la maison, les disciples 

l’interrogeaient de nouveau sur cette question. 

Il leur déclara : « Celui qui renvoie sa femme et en 

épouse une autre devient adultère envers elle. Si 

une femme qui a renvoyé son mari en épouse un 

autre, elle devient adultère. » Des gens 

présentaient à Jésus des enfants pour qu’il pose la 

main sur eux ; mais les disciples les écartèrent 

vivement. Voyant cela, Jésus se fâcha et leur dit : 

« Laissez les enfants venir à moi, ne les empêchez 

pas, car le royaume de Dieu est à ceux qui leur 

ressemblent. Amen, je vous le dis : celui qui 

n’accueille pas le royaume de Dieu à la manière 

d’un enfant n’y entrera pas. » Il les embrassait et 

les bénissait en leur imposant les mains. 

      
  


